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Malgré les menaces de l'attaque parisienne
REIMS­RACING
dans sa tradition :

LORS que le Stade deReims
vient de jouer troismat­
ches sans réussir le moin­

dre petit but, le Racing Club de
Paris, lui, a marqué cinq fois,
dimanche, en face de Nîmes. Les
Parisiens n’y vont pas demain
morte, et si les Rémois avouaient
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totalement déséquilibré et joué
à l’avance.
Eh bien non. Reims, malgré ses

faiblesses actuelles, n’est tout
de même pas forcément condam­né à sJibir la loi duRacing.
L'équipe de Camille Cottin ades
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n'avait, cette saison, que desam­
bitions limitées.
En tout cas, voilà unReims­

Racing qui ne se présente pascomme les précédents, car ce
qu'on viendra surtout voir au­
jourd’'hui, c’est l’éguipe qui bat­nossibilités. à tel poiñt que jus­qu'äu ffatech de Feat!nombreux

étaient ceux qui, sur la liste des
candidats au titre, réservaient
une place au Stade deReims.

Heureusement qu’en football C’est dire que celui­ci inspire
rien n’est absolu, rien n’est ja­ toujours une certaine confiance
mais définitif. Sans quoi, ce malgré qu’on ait dit — qu’onait
match Reims­Racing apparaîtrait même peut­être trop dit —qu’il

qu'ils ne sont pus teilLrens ra
surés avant de recevoircette
équipe percutante, on les com­prendrait.

UI ?
Mais le Racing, parbleu.
Moi j'en suis très content.

Parce que les belles phrases sur l’équipe élégante etc.
celle qui sait le mieux perdre, l’académie du football, les
aristocrates du XVI" siècle, la formation desAmpère­maîï­
tres, tout ca c’est bien joli mais ça ne va pas très loin.

Depuis des années le Racing n’a cessé de décevoir mal­
gré le luxe des moyens employés. Apparent ou réel c’est
une autre affaire.

Cette année on nous annonçait les plus gravesmécomp­
tes à son sujet.Il avait laissé partir Milos, Pibarot retiré n’était pas
remplacé par un illustre général mais par un brave adju­
dant­major. Le grand Guy émigrait àLens.

Et les mauvaises langues s’apprêtaient à ce point que
lorsque le dénommé Watteau prit le coche pour la rueAm­père où tant de grands hommes s’étaient évanouis, un hu­
moriste impayable écrivit :

— L’embarquement pour s’y taire.
Pour ma part, j'écrivis de toute ma conviction unpa­

pier contre l’Ujlakisme puisque certains soupiraient encoreaprès la rentrée de l’inimitable.… Josef.Et puis, roulez !
Josef joue quand on en a besoin et comme on en abe­

soin. C’est pas mal du tout. Mais si c’est bientôt le Père
Josef, ce n’est plus du tout l’éminence grise.

Watteau ne se tait pas du tout et surtout ne laisse pluspersonne indifférent.
(suite page 8)

tit Nimes par 5 à 0, ce Nîmes qui
t£ois jours ylus tôt bat“ itSedanpar 4 à 2, ce Sed&n qui vient debattre Reims par 2 à 0 !
Avez­vous votre calendrier
1963­1964 ? Il est en
vente dans le stade. Ré­
clamez­le au vendeur du
Cette cascade de résultats pla­ce évidemment le Racing à trèshaute altitude. Dans ses bons

jours, il est vrai que la forma­tion parisienne est irrésistible.On l’a considérablement rajeu­nie en substituant Kula etWat­teau à Ujlaki et Mahjoub, et
cela parait lui avoir fort bienréussi.
Quoi qu’il en soit, leRacing

c’est la meilleure attaque du
championnat avec celles deMo­
naco et de Rennes. Voilà donc du
travail en perspective pour la
défense rémoise. Celle­ci est soli­
de, elle a fait sespreuves.
Il reste à savoir si, devant

l’équipe de la capitale, les avants
retrouveront enfin le chemin desbuts.

Tout ce qui concerne l'HABILLEMENT pour HOMMES, DAMES,ENFANTS
LEMAGASIN GRANDSMAGASINS CHOIXALITÉca | SAINT­JACQUES d

REIMS ­ 47 et 55 à 63, rue de Vesie ­REIMS

mes
COLLECTION Guy PERPÈRECLICHÉ "L'UNION

LAUIIS SLA SUIS CLEPE

L y a des gens qui discutent à perte de vue sur les) tactiques et sur leurs mérites. Il en est par contre
qui n’y entendent rien et se refusent d’ailleurs obs­

tinément à toute initiation. Le jeu et ses mille péripéties
suftit à leur bonheur.

Entre ces deux catégories se place une troisième,à mi­chemin de cette science hautement manifestéeet
de cette ignorance satisfaite : le clan de ceux qui consi­
dèrent tout bonnement que le Football se joue plusaisé­
ment lorsque l’on a réussi à se trouver plus nombreux
que l'adversaire autour duballon.

Les uns le font systématiquement devant leur but,
les autres aimeraient le faire devant le but adverse, d’au­
tres encore s'efforcent de le faire devant leur but et de­
vant le but adverse.

Ces aspirations conduisent les équipes à des place­
ments et des déplacements de joueurs que l’on circons­
crit dans des formules géométriques et arithmétriques
dont nos amis du Football ne veulent pas se préoccuper.

Hs estiment que, plus que ces mots et ces chiffres,
ce qui compte vraiment, c’est l’esprit du jeu, le climatde la rencontre.

Ainsi, celui de Reims­Racing, fait souvent passer au
second plan les méthodes, grâce à une commune inten­
tion de plaire, c’est­à­dire d’attaquer.

Nous revoici donc revenu à l’actualité.
Nous vous laissons l’apprécier, en souhaitant que cesoit un plaisir délicat comme ce fut si souvent.

Cet article
n'engage que son auteur
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Ce n’est pas un boxeur, c’est unun footballeur — un excellent
footballeur — et pourtant,Mah­
joub a eu la mâchoire fracturée,
à l’entraînement, par son « spar­
ring­partner »Marcel.
Il n'a pas pu prendre lemoin­

dre aliment solide pendant six
semaines, ses machoires étant re­
liées par des fils.
Curieux et cependant vérifia­

ble : Reims est l’équipe qui a,à la fois le moins gagné (1) et
le moins perdu (0) de matchessur
son terrain !@
Nous avons eu bien desblessés

en ce début de saison. Mais le
Racing est à peu près aussibien
« servi » que nous avec : Tail­
landier, Charpeñtier, Heutte,Uj­
laki, Bollini, Mahjoub, le tout
« agrémenté » de deux fractures !@

MichelWatteau
de son fils au stade: il était contrôleur
de ,tribunes depuisproductions

deRoubaix
aux places
vingt ans ! @
Si ça peut vous aider dans vo­

tre pronostic, la saison passée, le
Racing, en 19 matches à l’exté­
rieur, a perdu 8 fois, fait 5mat­
ches nuls et gagné 6 fois.
Cette saison, en cinq rencon­

tres, il a perdu 3 fois, fait 1
match nul et gagné l fois (àValenciennes).@
Reims n’a pas marqué un seul

but en trois matches ! LeRacing
vient d’en marquer cinq en un
seul !
Et pourtant, rient n’interdit de

penser logiquement queReims
peut battre le Racingaujourd’hui.
Sacré Football,va.…
Section d'Allez­Reimsæ

RésultatssportifsæPMUæ
Salle pourréunions

ELLE MONTE, ELLEMONTE...
On aurait pu croire qu’il s’a­

gissait de quelque opération psy­
chologique destinée à fairecons­
tater l’acharnement à terminer
au plus tôt les nouveaux gra­
dins du stade municipal : en ar­
rivant au matchReims­Stras­
bourg, les spectateurs décou­
vraient avec surprise une dizai­
ne d’ouvriers s’affairant sur les
futures rangées. Et il faut bien
dire que ce spectacle, pendant
que se déroulaient, ce dimanche
après­midi les péripéties d’une
rencontre vous réchauffait le
cœur de supporter avec une
vertu desymbole.
Nous avons eu le plaisir d’en

parler un instant avec M.Four­
nier, adjoint au maire deReims,
qui s’est efficacementmultiplié
pour que cette réalisation ne de­
meure pas au stade desparlot­tes.
Nous avons ainsi eu confirma­

tion que ia nouvelle tribune au­
rait 18 rangées, que l’on devine
d’ailleurs maintenant. Il y aura
ainsi 5.000 places, soit trois mil­
le de plus qu’actuellement. Mais
surtout, ces places serontplus
confortables : assises, numéro­
tées. Elles ne seront pas couver­
tes (sauf quelques­unes qui bé­
néficieront d’une avancée de la
construction). Mais les fonda­
tions ont été prévues pourpou­voir supporter un  accroisse­
ment de poids d’uneéventuelle
couveriure dont le dessin est
déjà faït. Il n’y aura plusqu’une
question de crédit. Cinq centmil­
le francs peut­être...Il s’agi de nouveaux francs,
ainsi qu’on l’a sans doute de­
viné !
LA « VIE D’ARTISTE »
Pour cette journée du dix no­

vembre, il eut pu y avoir. évo­
luant sur le terrain du stade de
Reims deux Davanne : un avecnotre première amateur qui
jouait contre Beauvais, un avec
Strasbourg. En fait il n’y en eut
pas un. « Tatane », l’ancien, le
professionnel, était là cependant
mais au titre de remplaçant,
contemplant assez tristement la
pelouse de ses débuts. Il nous à
dit espérer se valoriser dans la
capitale alsacienne avec l’aidede
Jonquet. Il n’y est pasencore
installé et vit là­bas « en céliba­
taire ». Sa femme, institutrice
dans la Seine attend en effet son
changement pour se rapprocher
de son footballeur demari…
MICHELEVOQUE
SESSOUVENIRS
Le lever de rideau qui vit les

amateurs de Jean Vincent bat­
tre Beauvais fut très suivi par
les joueurs des deux équipes proset notamment par Michel Le­
blond, que la vie du club cham­
penois continue à intéresser.
Lorsque Cazebonne, legardien
beauvaisien fut blessé et rem­
placé, on évoque les remplace­
ments que Michel avait fafts

lorsque le gardien titulaire avait
été blessé. Hiégel rappela que
c'est Vincent qui avait remplacé
Colonna blessé en demi­finale de
coupe contre Nancy. Leblond rap­
pela qu’il en avait été demême
en finale contre Nîmes. Et tous
deux se découvrirent une pas­
sion commune pour le poste de
gardier. Rappelons que c’est tou­jours Vincent qui est actuelle­
ment le gardien suppléant en casd'accident.
FALLAIT FAIRE FANFARE !
Au moment de l’entrée des

équipes. sur le terrain, un hom­
me s’était taillé un petit succès
de curiosité amusée : notre ami
Lamarche qui, en uniforme
(mais de quoi ?) brandissait un
drapeau sur lequel il avait écrit
ces mots : FameuseFédération
en Folie, voulant par là expri­
mer son opinion sur la sanction
infligée la veille à Raymond Ko­
pa. Il tenta de mettre en routeun mouvement de protestation
mais le match, commençant, cou­
pa court à ce concert vocal. Il est
vrai que, clairon à la bouche,
notre ami se fit entendre parmo­
ments tentant notamment de ra­
nimer l’ardeur des joueurs aux
moments qu’il jugeait psycholo­
giques. Mais nous devons à la
vérité de dire que sa technique
se révéla très approximative.
RECORDENCOREAMELIQRE ‘
Deux équipes épuisées, si épui­

sées qu’aucune d’elle ne parais­sait capable d'engager l’action
énergique qui eut pu valoir un
but, avaient terminé cematch.
Au vestiaire, chacune d’elles s’es­
timait satisfaite du résultat nul,
encore que Strasbourg, qui avait
eu la première mi­temps en sa
faveur estimait, par la parolede
Robert Jonquet que, ayant l’a­
vantage à la mi­temps, sonéqui­
pe aurait mené le match diffé­
remment. Naturellement, cepoint
de vue vaut ce qu’il vaut.Mais
nous avons trouvé amusant de
vous rapporter cetétonnementde Stieber, le demi strasbour­
geois. Leblond, dont on se sou­
vient peut­être qu’il se rhabille
dans un temps record, avait dans
le souci de rejoindre des amis
rémois encore amélioré sa per­
formance : il s’apprêtait à quit­
ter le vestiaire alors queStieber
sortait, lui, de la douche !
— Dis donc Michel, lui dit le

blond alsacien, je comprends
pourquoi on a eu tant de mal à
tenir la balle en fin de match :tu avais dû partir au vestiaire
avant nous pour te rhabiller !
DE LA PELOUSE AL'ECRAN
Le racingman MichelWatteau

va faire. du cinéma. Lenou­
veau joueur parisien doublera en
effet pour la technique Hardy
Krüger dans un film retraçant
la vie d’un joueur de football.
Hardy Krüger est cet artiste

allemand que l’on a pu voir dans

Bar del'Éclaireur
85, PLACED'ERLON,
— TÉLÉPHONE 47­56­55—[OUVERTTOUTE LANUIT ’

« Taxi pour Tobrouk » et « les
dimanches de ville d’Avray».
Le nouveau film portera le titre
« Les gros coups ».
ENCORE UN MATCHA’ DIX !
A Sedan, Reims était parti en

car le matin et il n’y avait pas
moins de quatre joueurs en sur­
nombre : Hiégel, Soltys,Heus­
ghem et…Kopa.
Avant le match, Sauvage fit

un essai qui s’avéra à peu près
concluant et c’est donc l’équipe
prévue qui s’aligna sur le ter­rain.
Hélas, alors qu’il avait été sans

doute notre meilleur élément,
Rodzik se blessa et ne fut plus
qu'un figurant à l'aile, encore
qu’il réussit, sur une jambe, à
faire de bonnes passes dont une
valut à Akesbi la joieplatonique
d’un but… refusé.
Camille Cottin estime que si

son équipe avait totalementper­du Rodzik, elle aurait adopté
— à dix — une attitude résolu­
ment défensive et peut­être sau­
vegardé un point. C'est aussi le
point de vue de Vincent. Un point
de vue valable sur le plan. clas­sement.
Au retour à Reims, avant d’al­

ler diner, Rodzik se plaignit de
ressentir une douleur croissante
dans l’aine.
Cottin le fit déshabiller : une

grosseur  violacée confirma un
hématome qui fait craindre pourla durée de l’indisponiKilité deBruno.
« CHEVAL »DANSSESMEUBLES
Au lendemain matin deReims­

Sedan, Camille Cottin recevait
la visite d’un visiteur inattendu :
Robert Siatka.
L'ancien rémois avaitquitté

Nantes après son match contre
Lens et était arrivé à Reims
après un orage épouvantable, à
3 heures dumatin.Il venait procéder — enfin—à son déménagement. On sait
qu’il habitait à Reims l’apparte­
ment de Robert Jonquet.
Robert s'apprête à emménager

dans son « moulin », unmoulin
aménagé, contre lequel il a fait
construire trois nouvelles pièces,et dont il s’est rendu proprié­taire.
Il a fait de nombreux travaux

lui­même et paraît bien satisfait
de cette acquisition qui va faire
un peu de lui ungentilhomme­
farmer, rôle qui lui va comme
un gant.
Robert, qui est — malgré son

transfert récent — demandé par
un autre club de nationale, comp­
te demeurer à Nantes longtemps.
Son club n’a que l’ambition dese maintenir en nationale où ilfait des recettes inespérées

plusieurs matches à guichets fer­
més et les enceintes défoncéespar des spectateurs sans billets
lors deNantes­Angers.
— Cette fois, c'est monvrai

départ, nous a dit Robert : je

85

pars avec lesbagages.
Dites bien au public rémois

que je me souviens de lui avecsympathie.ESCULAPE
PREND LA REVANCHE
En réalité, Sedan­Reims a été

une victoire, par 2 à 0, mais…
sur un autre terrain et à une au­
treheure.
Et aussi au cours d’un autre

match, celui qui opposa les mé­
decins sedanais et rémois.
Mais puisque nous en sommes

aux precisions, révélons, genti­
ment, que les « médecins » ré­
mois avaient procédé à quelques
« transferts libres » avec les den­
tistes Rémia et Habran, lemo­
niteur Pierre Batteux, « l’assu­
reur »Pérou.
Mais qu’importe ! L'essentiel

n’est­il pas, suivant la doctrine
olympique de participer ?
L'ECOLE EST FINIE.…..
Nous avons retrouvé Jean

Wendling avec un bien meilleur
moral. Notre arrière est en bon­
ne forme et il vaut à nouveau
la sélection.
— Grâce à l’hydro­cortisone

qui m'a sauvé, affirme­t­il.
Bref, Jean va bien.Il est allé récemment voir

Sheila et nous rapporte à ce
sujet cette opinion.
— Avec Kaelbel et nos fem­

Mmes « on à cassé la moyenne
d'âge » ! On était au milieu
d’une foule de jeunes de seizeans. ;
Wendling, qui adore ces spec­

tacles n’a pas manqué le récital
Aznavour, qui lui a beaucoupplu.
Il v avait aussi à cette soirée

où il fut si difficile d’avoir des
places, trois autres joueurs sta­
distes : Kaelbel, Akesbi et Rod­zik.
A l’entr’acte, regardant autour

de lui, dans ce coup d’œil tradi­
tionnel à ce moment­là, un habi­
tué du stade municipal aperçut
Wendling et ses camarades. Illui fit alors cette authentiqueremarque les quatre joueurs
étaient ainsi disposés
Akesbi en pointe devant la scè­

ne et les trois autres derrière et
dans l’ordre, de droite à gau­
che : Wendling, Kaelbel et Rod­zik.
Force de l'habitude ouman­

que d'imagination?
LE JOUEUR A DOUZE PIEDS !
Des jeux sont parfois faits

avec les noms des joueurs d’une
équipe. En assemblant les noms
de six joueurs stadistes de façon
continue — c’est­à­dire en utili­
sant les dernières lettres du
nom de l’un pour commencer
: celui du suivant — un lecteur
est parvenu à constituer ce nom­
milleputtes :Morodzikopakesbiegelaudu.
A l'orthographe près, voilà qui

rendrait plus rapide l’écriture
d’une composition d'équipe.

Sandwichesæ
Hot­Dogs ­ Croque­Monsieur
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GO HOTEL DEL’UNIVERS
41, BOULEVARD FOCH (faceGare)
REIMS ­ Vél. 47­52­71C'entraîneur
AndréJEANPIERRE
Au Racing, PierrePibarota cédé son posted'entraîneurà André Jeanpierre.
André Jeanpierre est âgéde4 Gans. Père d’une charmante

fillette, il a gardé une allure
sportive avec ses 85 kgs pour
180 cm. il a été joueur proàToulouse,
Depuis 15 ans, Jeanpierreest au Racing (avec un en­tr’acte d'une saison àMon­

treuil) où il avait charge des
centaines d’amateurs jouant
sous le maillot bleu ciel etblanc.
Le nouveau coach « pro »

est un garçon intelligent, d’un
naturel calme, d’une parfaite
éducation, à la conversation
agréable, au vocabulaire éten­
du, et il faudrait des sujets
de mécontentement exception­
nels pour le voir perdre son
« self­control ».
Jeampierre dont la jeunes­

se fut entièrement vouée au
sport a découvert le footballil y a 25 ans. Il a constam­
ment vécu dans les milieux
de jeunes et de sport.N’est­ilpas professeur d'éducation
physique au lycéeMaximilien­
Perret à Vincennes ?Il a trouvé au Racingun
matériau magnifique. Quant à
l’esprit qui l'anime. Il se dé­
peint par cettedéclaration
« Pour moi, pros ouama­

teurs, le terme n’a pas telle­
ment d'importance, il s’agit
toujours de football et sur­
tout du Racing ».ess se sm 0 a ES

QUATRE PAS DANS SON PRESI
Au début de saison, les sup­

porters du Racing étaient in­
quiets : leur club n’avait guère
parlé de renfort et le stade avait
tellement fait d’efforts de recru­
tement que l’on pensait qu’il al­
lait tout droit sinon au titre,
tout au moins à la suprématieparisienne.
En outre, le Racing perdait son

entraineur, Pierre Pibarot, que
Jeampierre remplaçait.
L’ARRIVEE DEWATTEAU
Pourtant, deux noms nouveaux

apparaissaient le jeune,Wat­
teau et l’ancien,Mahjoub.
ASSURANCES LAMBERTREIMSCHALONSe *

Tout savoir sur…
Racing CiubParis

C’est devant le plus vaste public de France que leRacing
défend la cause du football.

Mais ainsi qu’on sait, cette situation privilégiée ne présentepas que des avantages. Ses stades : Colombes et le ParcdesPrinces.
En 1932, la Section de Football prit le nom de Racing Clubde Paris pour des raisons fiscales à la création du profession­nalisme.
Toutes les autres sections portent le nom de Racing Club deFrance.

SON PASSE ENCHAMPIONNAT
Dès le début du professionnalisme, le Racing monte unebrillante équipe. Il termine fort bien (3°) en 1933 et en 1935 etgagne le titre en 1936. Abonné décidément à la troisièmeplaceavant­guerre puisqu’il l’est encore en 1937 et 1939.Après la guerre, performance encore fort convenable jus­

qu’en 1950, mais dérèglement à partir de l’année suivante : 13°en51, 14° en 52, 17° en 1953 et… seconde division !En 1954, 3 en deuxième division et barrage favorable avec.le Stade Français.
La leçon a servi : le Racing évite régulièrement la zonedan­gereuse : 8, 6°, 4, 9°, 3, 2, 2 et 10° la saison passée.

EN COUPE DEFRANCE
Le club parisien y a connu des succès retentissants.Vainqueur en 1936 (il réussit alors le doublé coupe­cham­pionnat), en 1936, 1940 et 1945, il est finaliste en 1949 (battu parLille) et 1950 (battu par Reims). La saison passée il a connuune nouvelle humiliation en se faisant « sortir » parBrest.

SES GRANDS INTERPRETES.
Les plus grands joueurs venus de tous les horizons ont jouésous les couleurs « ciel et blanc ». Citons Delfour, Heisserer, Vei­nante, Galey, Vignal, Diagne, Jordan, Vaast, Anatol,Banide,

Capelle, Hiden, Kennedy, Berkessy, Happel, Amalfi, Sosa…Une de ses plus belles équipes, celle qui remporta Coupe etChampionnat en 1936 : Hiden, Dupuis, Diagne, Banide, Jordan,
Delfouf, Ozenne; Ketmnedy, Couard, Veinante,Mathé.EEE EE ES ES EE
QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATRE PAS DANS SON PR)
Il devait venir à Reims,maisle club champenois, après un

match d'essai, demanda du cré­
dit à un COR.T. quidéposait

Et l’on pensait même qu'il al­
lait jouer les premiers rôles.
C’était logique : lorsque toui

justement son bilan... Lens dé­
sirait l’acquérir, mais seul le
transfer de Wisnieski pouvait dé­
gager le capitalnécessaire.
Anderlecht était aussi sur les

rangs, mais franchir la frontière
semblait prématuré à l’intéressé…
Et comme Marcel Galey suivait

depuis fort longtemps l’éclosionde ce talent nouveau, Michel
W'atteau est allé au Racing ­
tout naturellement — mais non
sans une certaine appréhension.
LES DEBUTSMALHEUREUX
Au début de la saison, leRa­

cing a perdu Charpentier (clavi­
cule brisée), Mahjoub (machoire
fracturée), Van Sam (entorse) et
Marcel s’est blessé, en fin de
match, au cours d’un choc avecLelong.
Ce qui a conduit Jeampierre à

confier la responsabilité du jeu
de milieu de terrain à deux jeu­
nes : Watteau et Kula !
Puis les responsables parisiens,

durent cette fois, pallier l'absence
de Bollini et deTokpa.
En outre, Ujlaki était réfrac­

taire. Pourtant, le Racing semet­
tait à glaner des points, dans une
attitude parfois inattenduecom­
me à Valenciennes où il gagnait
en se laissant dominer.

e l’Ussuxeux== desSpontifs

l'effectif serait rétabli, on pourra
disposer en attaque deHeutte,
Ujlaki, Watteau, Mahjoub, VanSam,Charpentier, Gri­
zetti, Magny !

MAUDIT CHEZLUI
Mais les déconvenues revenaient

et le plus souvent… à Paris !
Tokpa,

Et après avoir frôlé lapremière
place, le Racing se retrouvait dans
lu deuxième moitié du classement,
avec déjà cinq points de retard
surMonaco.
C’est assez dire que lematchqui opposait dimanche au Parc

des Princes l’équipe parisienne à
celle de Nimes, était déjà pour le
Racing une sorte de match de la
dernière chance. Car après cette
rencontre avec les Nimois, c’étaitle déplacement à Reims.Donc,
les Slèves de l'entraîneur Jeam­
pierre avaient intérêt à essayer
de gagner pour ne pas s’enfon­
cer encore un peu plus auclas­sement.
Un fuit, ainsi qu’on le sait, le

Racinz remportait une victoire
éclatante devant Nîmes, tandis que
nous perdions à Sedan. Ainsi, le
Racing nous rejoignait auclasse­
ment et nous devançait même grâ­
ce « son meilleur goal average !…

Pa

VARINI Daniel
Né en 1934 à Besançon. —

1m. 74, 71 kg.
TAILLANDIER Jean
Né en 1934 à Auzances. A

joué à Auzances. Internatio­
nal. 1 m. 75, 70kgs.

LESARRIERES
BODINPierre
Né en 1934 à Marsault. Issu

des amateurs du Racing.—
1 m. 81, 79 kgs.
POLROTMichelNé en 1937 à Escabotin.
Vient du C. A. Paris. 1 m.83,
82 kgs.
LELONG Bernard
Né en 1929 àPetit­Quevilly.

A joué à Rone. International
B et militaire. 1 m. 76, 75kgs.
LAGADEC Jean­Louis
Né en 1933 au Havre. Inter­

national B. Vient duHavre.
1 m. 77, 75kgs.
MELLONIUmberto
Né en 1939 à Milan.Vient

du C. À. Paris. 1 m. 78, 75kgs.
LESDEMIS

BOLLINI Bruno
Né en 1933 à Paris. A joué

au Stade Français. Internatio­
nal. 1 m. 78, 71kgs.
MARCEL Jean­Jacques
Né en 1931 à Brignoles. A

joué à Marseille, Sochaux. In­
ternational. 1 m. 78, 75kgs.
KULAEdouard
Né en 1944 à Paris. Formé

au club. 1 m. 76, 68kgs.
GRIZETTIGérard
Né en 1943 àAubervilliers.

Fils de l’ancien demi duRa­
cing. Vient du C. A. Paris
Amateurs. 1 m. 78, 73 kgs.

LESAVANTS
UJLAKIJoseph
Né en 1929 à Budapest. In­

ternational. 1 m. 72, 68kgs.
WATTEAU Michel
Né en 1945 àWattrelos.

Vient de Roubaix. 1 m. "78,
68kgs.
MAGNY Francis
Né en 1939 à Charleville. A

joué à Grenoble. 1 m. 77, 76k.
TOKPA Jean
Né en 1934 à Bahibi (Côte

d'Ivoire). Vient d’Alès.1m.75,
72kgs.
CHARPENTIERMaurice
Né en 1937 à Lorris. A joué

dans un club amateur de la
capitale. 1 m. 71, 63kgs.
HEUTTE François
Né en 1938 à Chaumont (Oi­

se). A joué à U.S. Perrier­s­
Andelle, Rouen, Lille. Inter­
national. 1m. 76, 72 kgs.
VAN SAMGuy
Né à Beyrouth en 1935.A

joué à Montpellier. 1 m. 70,
70 kgs.

EPERNAY

tousfrais*
BANQUE NATIONALE
POUR LE COMMERCE

ET L'INDUSTRIE

8 et 10, RueCarnot
Tél. 47­79­81 à84

Un Vêtement de Travail
s achète à

L'OUVRIER BLEU
22, RUE CLOVIS ­REIMS

ENTREPRISE |DE
PARCS ET JARDINS
PRIEUX

PÉPINIÉRISTE
19, Rue Martin­Peller ­ REIMS
TÉLÉPHONE 47.11.36
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sont clients de
67, Rue E­Zola ­ REIMS ­ Téléph. 47­51­37

Gamme la pius complète "”­Dubois ­ REIMS Chemisier Chapelier
27, Rue de Vesie ­REIMS

HOTEL­RESTAURANT
FERRER &C'

T, Place d’Erlon­REIMS
Téléphone 47­32­73
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RESTAURANTLambert
CHEF DECUISINE

8, RUEMARX­DORMOY(AncienneRueSoint­lacques)Reims ét 47­37­35
SES SPÉCIALITÉS SES VINS
SALONS pour Repas d'Af

Machinas à laverautomatiques
DUCRETET ­THOMSONRadio­Télévision
“La MaisonPilote”

EtsROYER
59, Place Drouet­d'Erlon ­REIMS

CAFÉdu
Lion deBelfort
Roland GORLA

37, PLACE D’ERLON, 37
­ Téléphone 47­48­17
SALLES DEREUNIONS
RESULTATS SPORTIFSem

R.QUENTIN
CHEMISIER

35, Rue de Talleyrand

GROUPESDES
COMPAGNIES |FRANÇAISESD’ASSURANCES
LEPHENIX
INCENDIE ­

VIE ­ RETRAITE
Agent Général: .DEROCHE
12, Rue des Élus ­REIMS
TÉL. 47­17­16

ACCIDENT

Soyez à la
Vous aussi,
ADOPTEZ…
Ldeñi rideau

LEVER DERIDEAU
En lever de rideau deReims­

Racing se disputera une rencon­
tre amicale opposant l’équipe de
Colombes­Sports, qui est une « fi­
liale » du Racing aux amateurs
C.F.A. du Stade de Reims. Ceux­
ci en profiteront pour mettre à
l'essai un nouveau joueur, le de­
mi Marguin, qui vient deVitry­le­François,
Voici donc comment pourrait

s’aligner cette formation
Laudu (1) ; Davanne (2) ;

Véron (3) Fettler (4) ;Mar­
guin (5) ; Bojko (6) ;HeusghemD, : Hehn (8) ; Rémy (9) ;
Lhopital (9) ; Bruant (10) ;

Matches joués àà l’extérieur
Matches joués à Reims : 4
Reims­Racing est le 11°.Il restera ensuite 23matches.
Le prochain match àReims

aura lieu le 27 novembre contreNice.
Reims 0 Nimes 0Bordeaux 4 Reims 2
StadeFr. 0 Reims 2Reims 1 Lens 0Rouen 3 Reims +St­Etienne 1 Reims 1Reims 3 Rennes 3Nantes 0 Reims 0Reims 0 Strasbourg 0Sedan 2 Reims 0

CEUX DU RACINGRennes 2 Racing 2Racing 3 Nantes 0
Strasbourg 2 Racing 1Racing 2 Sedan 2Racing 3 Bordeaux 1
Valenciennes 1 Racing 3Racing 1 Toulouse 1Racing 1 Lyon 3Monaco 5 Racing 3Angers 2 Racing 1Racing 5 Nimes 0

1.Monaco 25 butsRacing 25 buts
3. Bordeaux 24buts
4,Rennes 23buts
5. Saint­Etienne 21buts
6. Strasbourg 19butsLens 19butsNice 19buts
9. Toulouse 18butsLyon 18butsSedan 18buts

AllezB.C.C.

CHE
CEUX DURACING

Van Sam 6butsMagny 6butsWatteau 3butsMahjoub 3butsBollini 2butsHeutte 2butsUjlaki 1butCharpentier 1but
Adv. c. s.C: 1 ;

CEUX DEREIMSVincent 3 sSauvage 2butsAkesbi 2butsSoltys * 2butsKaelbel 1butHehn 1butHiégel 1butBourgeois 1but
DANS LE CADRENATIONAL
1. Cossou (Monaco) 9 buts

Douis (Monaco) 9buts3. De Bourgoing (Bord.) 8 buts
Guy (St­Etienne) 8 buts
Koza (Strasbourg) 8 buts
Deloffre (Lens) 8 buts7. Barafîfe (Toulouse) 7 buts
Oudjani (Lens) 7buts9 Van Sam (Racing) 6 buts
Magny (Racing) 6 buts6Robuschi (Bordeaux) buts

dumatch
1946­1947 Racing 0 — Reims 3

Reims 2 — Racing 1
1947­1948 Racing 2 — Reims 1

Reims 2 — Racing2
1948­1949 Racing 3 — Reims 1

Reims 1 — Racing 0
1949­1950 Racing 2 — Reims 4

Reims 3 — Racing 2
1950­1951 Reims 2 — Racing 2

Racing 0 — Reims 0
1951­1952 Racing 5 — Reims 2

Reims 1 — Racing 1
1952­1953 Reims 5 — Racing 1

Racing 1 — Reims 3
1954­1955 Reims 0 — Racing 3

Racing 5 — Reims 2
1955­1956 Reims 2 — Racing 1

Racing 2 — Reims 1
1956­1957 Reims 2 — Racing 4

Racing 4 — Reims 2
1957­1958 Reims 4 — Racing 1

Racing 1 — Reims 5
1958­1959 Reims 0 — Racing 0

Racing 0— Reims 1
1959­1960 Reims 0 — Racing 0

Racing 3 — Reims 3
1960­1961 Reims 5 — Racing 3

Racing 1 — Reims 1
1961­1962 Reims 1 — Racing 4

Racing 2 — Reims 6
1962­1965 Racing 4 — Reims 4

Reims 3 — Racing 2
Nos annonceurs sont
des amis ‘de votre céuh |

.. la banque au service de l'économie régionalere pt ES TEE NS0

SPORT
Reims­Nimes

concessionnaire exclusif...
IMPERSPORT
87­89, rue de Vesle ­ REIMS
13, rue Porte Lucas ­ EPERNAY

SKI ­ CAMPING

Bordeaux­Reims
Stade­Reims ....…......…. 31.938
BemsLens 11 eee 9.543
Rouen­Reims .........…. 17.770
St­Etienne­Reims .....…. 26.966
Reims­Rennes .........….. 5.725
Nantes­Reims .........……. 13.713
Reims­Strasbourg ...... 6.789
Sedan­Reims ............ 5.716

CELUI DEREIMSP. C. GA
Chez lui + 3 1,33
Chez l’adversaire 9 10 0,9Général 13 13 1,00

CELUI DU RACINGP. C. GA
Chez lui 15 T 2,14
Chez l'adversaire 10 12 0,83Général 25 19 1,31
TROIS CANDIDATS STADISTES
A LA SELECTION DESJUNIORS
Un stage de pré­sélection ju­

niors a eu lieu du 19 au 21no­
vembre à Paris (I.N.S.).
Trois joueurs rémois y parti­cipèrent le gardien ,Laudu,

l’arrière Masclaux, le demi Sibi­lotte.
Ce dernier, junior depremière

année, paraît encore un peu dé­
passé dans un lot très relevé,
mais Laudu et Masclauxpour­
raient bien gagner leur sélection,encore que Masclaux relève
d’une opération d’appendicite.

Classement Pis
16 à14.Monaco

.St­EtienneToulouse
4.Bordeaux
5.StrasbourgRennes
.LensRacingReimsLyon
.NiceSedanValenciennesNantes
.Angers
.RouenNimes
.Stade

àParis

Ils joueront
Ce jourLyon

à Bordeaux
àAngersSt­Etienne
àLens
àNiceStrasbourgReimsRacingMonacoRennes
àNîmes
àRouenToulouseNantesValenciennesSedan

Ce 5 mai dernier, alors que nous
recevions le Racing, nous n’é­
tions plus en course pour le titre : il restait quatre matchesà jouer et nous comptions cinq
points de retard.
Mais nous pouvions — comme

le Racing — espérer une placed'honneur.
Les parisiens — qui visaient

le challenge de la meilleure at­
taque— pratiquèrent un jeu ou­
vert qui laissa souvent leur gar­
dien Taillandier devant des casdésespérés.
Pourtant, à la mi­temps, nous

ne menions que par 1 à 0, grâceau but de Sauvage qui avait
dribblé le gardien parisien.
Après la pause, malgréune

nouvelle domination locale,Mi­
lutinovic égalisait, mais Dubaële
et Hiégel rendaient l'avantage àReims.
Tout en fin de match, le ra­

pide Van Sam amoindrissait le
retard, la défaite parisienne se
soldant en définitive par un4­2
à peu près équitable.
Il y avait eu 11.946 spectateurs.
L’arbitre avait été M.Bois.
Les équipes

Reims. — Colonna, Hiégel, Kael­
bel, Rodzik, Siatka, Moreau, Ko­
pa, Soltys, Dubaële, Vincent, Sau­vage.
H Ç. Paris Taillandier, Le­
long, Bollini, Lagadec,Marcel,
Kula, Heutte, Ujlaki, Milutino­
vic, Van Sam, Charpentier.

Totaux Ils joueront
ce soir : ler décembre

Angers
à RennesNîmes
àLyonRouenSt­Etienne
àSedan

à Valenciennes |Bordeaux
àNantesLensReimsNice
àMonaco
à Strasbourg
à ToulouseRacing

Dans le peloton de tête des Grandes Banques Françaises
13, Place Royale ­ REIMS
Ouverte sans interruption de 8 heures à 18 h.30



dans l’article paru dans notrenuméro du 13 octobre et concer­
nant la liste des nouveaux mem­
bres du « Club des 10.000 »—
Section Champagne, nous amèneà les reproduire ici.
Liste des nouveauxmembres

— Prince Louis de PolignacàReims.
— Pinal Henri àReims.
— Robin André, Les Sables­d'Olonne.

Depuis, nous avons enregistré
deux nouvelles adhésions
Etablissements JosephHabibà Genève (Suisse).
Noverd DanielReims.
Pour adhérer au « Club des

10.000 », adressez­vous à :Mar­cel Leblanc, 22 place Drouet­
d’Erlon à Reims. ­ Tél. 47­42­17.

àWitry­les­

C’EST LA FAUTE A LAGREVE
SI VOUS N’AVEZ PASEU
« ALLEZ REIMS »
Comment Allez Reims, réaliséet posté à la grand­poste de

Reims­Cérès le vendredi à 11h.a pu parvenir à nos abonnés
rémois le mardi, deux jours
après Reims­Strasbourg est un
accident qui ne suffit pas à ex­
pliquer le fait que le lundi était
férié (11 novembre).

Nous avons donc demandé à
M. le Receveur ce qu’il fallait
penser de ce retard.
Il nous a été répondu que les

Postes étant en grève le jeudi,
un afflux de courrier à distri­
buer est arrivé le vendredi. Il a: donc été décidé de livrer enprio­
rité les lettres. Les imprimés ont
donc subi un retard de 24 heu­resminimum.
Et la Poste ne fonctionnapasdu samedi midi au mardi 12

novembre !
On nous écrit…
IL YA PRES DE 60 ANS !
Faisant suite à notre article

sur les origines du sport —et
donc du football — à Reims,
nous avons reçu de M.Georges
Didier un bulletin d'adhésion du
Racing Club de Reims pour le
banquet du… 21 janvier 1905.
Rendez­vous y est donné à

huit heures et demie précises au
club (café de la Banque) à l’oc­
cation de l'admission du 100membre.
La cotisation est fixée à 5 frs.

(très anciens).
Merci à notre correspondant

pour­cet amusant et émouvant
souvenir dupassé.

dessous ne vous intéresse pas.

nés habitant très loin deReims).

FAITES ABONNER VOSAMIS
Si le service d’Allez Reims par son vendeur habituelvous

donne satisfaction, le bulletin d’abonnement que nous publions ci­ |
Mais si vous n’assistez pas à tous |

les matches et que vous désirez être tenu au courant régulière­ |
ment de la vie du club ou encore si vous pensez que certains de
vos parents ou amis aimeraient recevoir « Allez Reims », alors
utilisez le bulletin ci­dessous ou faites­le leurparvenir.

Un abonné reçoit régulièrement son journal avant lematch
(sauf le cas de matches très rapprochés l’un de l’autre oud’abon­

Je, soussigné,
NOM cs helene rt atst bipsHeal

désire souscrire un abonnement à « Allez Reims » pour la
saison 1963­1964,
Ci­joint chèque ou chèque postal à votre C.C.P.Châlons­sur­

Marne 75­286 de la somme de 15FRANCS.
Signature :

BULLETIN d’ABONNEMENT
A “ALLEZ­REIMS”
A découper et à adresser avec le règlement correspondant à

« ALLEZ REIMS », 3, rue Buirette àReims1963­1964

“cOmime smDi
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L'AUTRE « COUPDU
CHAPEAU »
Les supporters parisiens ont

annoncé une descente en force
sur Reims à l’occasion deReims­
Racing. On pourra lire (page 8)
qu’ils seront accompagnés assez
spectaculairement par cinq
« forts des Halles » en tenue.
Ils ont donc demandé de leur

réserver des places dans les tri­
bunes. Mais ils ont précisé
« mettez­nous à part, dans des
travées où nous ne risquons pas
de gêner, à cause des chapeaux !
On sait en effet que la tenue

des « Forts » comporte un im­
mense chapeau derrière lequel il
y a des grandes chances que tout
le terrain disparaîtrait !A

le ballon dumatchVous pouvezgagner

… signé par
joueurs !gg gg: ­

Ce numéro gagnepeut­être
le ballon dumatch

« Allez­Reims » a décidé d’agrémenter la vente de son
journal en tirant au sort parmi ses lecteurs trois lots très
intéressants pour des amis du football, ce sont :

1° LE BALLON DUMATCH.Di
Le numéro figure ci­dessous.
Nous conseillons d'écouter attentivement les résuatats

du tirage qui sera effectué pendant le match et lesnuméros
gagnants annoncés par haut­parleur dès la fin dumatch.

Les lots seront à retirer à la permanence d’Allez­Reims,
rue Buirette, avant le match suivant. Les lots non réclamés
seront remis en jeu.

pa 207" Came 7 FERas 2 7 ge 7 aa AE a EE
AVEZ­VOUS GAGNE ?
Voici les résultats de

notre tombola tirée lors
du match Reims ­ Stras­
bourg :
Le numéro 13.766 gagne

le ballon dumatch.
Le numéro 14.130 gagne

deux places de tribunes.
deux places de gradins.mr a gs OOPE
Le numéro 13.457 "|

NotreTombola
Cenuméro

gagne (peut­être) un des trois
lots offerts parAllez­Reims.

Lisez l’article ci­dessus
16492ace

Kk.BOITEL
— Chemisier Spécialiste—
5, Rue Marx­Dormoy
REIMS ­ Tél. 47­33­66

MERCEDES­BENZ

­:­ GARAGE ­:­
CONTINENTAL
24, Rue Buirette ­ REIMS

Tél. 47 26­67

Hené PTIT
Opticien­Spécialiste
Diplômé de l'Ecole
Nationale d'Optique

12, rue du Cadran­St­PierreREIMS
Téléphone 47­43­12

® POISSONNERIES
« L'ESGARGOT D'OR»

ETDU
«ROCHER DE CANGALE»
66 et 66 bis, Av. deLaon
Tél. 47­36­97 ­ 47­56­91
9, rue Condorcet ­ 47­52­64
Av. Jean.­Jaurès ­ 47­56­93
104, r. Gambetta ­ 47­36­99

BUREAUX : 50, rue de Courlancy ­ Tel,47­56­91
Huitres, Crustacés, Poissons Fins
SUPPORTERS...
Achetez les Dixièmes de la
LOTERIE NATIONALE
émis par le Groupement des Supporters
"ALLEZ­REIMS"“

CE SONT LES DIXIÈMES DE LA CHANCE

HOTELSt­JEAN
Mme Veuve TORTA

34­36 RUE CLOVIS
PR. H.­1.MS
TÉLEPHONE 47­23­57



199 rue de VesieDrums
MIEUX

que leCREDIT
BONS d'ACHATdeF4

27Rue neVESLE
PASSAGEDU COMMERCE ­REIMS

IOO MAGASINS SÉLECTIONNÉSLaChaumière
RELAIS =CASTRONOMIQUE
184, Avenue d’EpernayREIMS

TÉL. 47.35.97
MAISON fondée en1920
AUTOÉCOLEDONAT
15,Rue Clovis ­REIMS
2CV. ­ R. 4 L, ­DAUPHINE
SIMCA 1000 ­ P.60 ­ 403 ­ 404
Auto­location sans chauffeur»

CHARBONS DECHOIX
BOIS DECHAUFFAGETHERMOGAZ
MarcelTHIL
3, Rue Géruzez­Tél. 472498
LIVRAISONS RAPIDES— ET SOIGNEES —

$ « 2 3,““Aez­Reims
LE JOURNALDES
SUPPORTERS DUSTADE

Rédacteur :
LUCIENPERPERE

IMPRIMERIE COULON
17, rue CamilleLenoirREIMS
Dépôt légal : 3.803

DE PARIS NOUSARRIVE
du RENFORT... desHALLES!
Bienvenue à nos supporters de laCapitale

ndépit de sa baissedeÊ régime provoquée parla saison d'austérité
que l’on sait, le Stade de
Reims conserve partout des
amis et supporters. Ceux­ci
ont conscience de la situa­
tion et admettent cepassage
à vide avant un nouveau dé­
Ces Présidents
qui souffrent

isur les stades.
E hasard me plaça un
jour à Montpellier aux
côtés du PrésidentDes­

hayes pendant le match que
perdit son équipe la saison
passée. L’observant à la déro­
bée, plus intéressé par le spec­
tacle de l’homme que par lejeu pauvre de ce jour­là, je
mesurais que notre temps
était celui du cinématographe
bien plus encore qu’on ne lesupposait.
Impassible, sourd auxbro­

cards derrière son dos comme
aux critiques vives (et ins­
tructives) que souffrait son
équipe, il subissait tranquille­
ment, mais pincé, muet.
Il n’alluma sa cigarette que

lorsque la défaite fut consom­
mée. Je le vis réprimer une
protestation sur une erreur—

\ intelligente — d'arbitrage. Il
n’y avait pas à hausser les
épaules et il le savait.L’arbi­
tre avait laissé jouer l’avan­\tage. Le gentleman enM.
Deshayes le reconnaissait, Pas
davantage il ne récriminait, le
Président contre son équipe
en panne chaude.
Un britannique un peuVi­

king, élégant jusque dans le
dénoué de sa cravate de twillgentiane.
Quel spectacle, cesbour­

geois qui pourraient jouer au
golf et qui s’en viennent souf­
frir sur les stades !

RogerCHABAUD.
NOTRE ILLUSTRATION

Après des débuts étincelants, qui lui avaient valu la cape d’in­
François Heutte avait subi plusieurs éclipses de

forme. Il paraissait même prêt à demander son transfert lorsque
ouver une nouvelle joie de jouer. Elle
contre Nîmes par un très bonmatch

ternational,
cette saison, il parut re
s’est traduite dimanch
marqué par un joli but.

Notre illustration montre François Heutte enaction.

modus du ballon rondGE
“hadtleut cheGUFFLAFONN

part. Leur confiance semani­
feste à chaque occasion.
Reims­Racing sera à ce su­

jet une éclatante démonstra­tion nos supporters pari­
siens viendront dans la capi­
tale champenoise pour encou­
rager leur équipe favorite.Et
la section des Halles, animée
par M. Léger, prometmême
une visite spectaculaire qui
constituera assurément le
symbole de la permanence de
l‘attachement que chacun por­
te aux couleurs rémoises,

En effet, une délégation of­
ficielle des Forts desHalles,
constituée par cinq « Forts
des Halles » en tenue arri­
vera à Reims dimanche matin.
Elle sera reçue par notre
groupement de supportersau
Bar de l‘Eclaireur.
Parmi les « Forts desHal­

les » figure cet homme dont
les habitués de la télévision
ont vu l'exploit lors d’une
émission de « La tête et les
jambes ». M. Galet devait rat­
traper les éventuelles défail­
lances de « la tête », en por­
tant une charge de 200 kilos
pendant 200mètres.
Or ce soir­là, la « tête »

(le correspondant d'unemar­
que de champagne rémoise)
« sécha » sur troisquestions
et M. Galet « les jambes » la
sauvèrent à toutcoup.

La présente des « Forts des
Halles » aidera­t­elle les jam­
bes de nos joueurs à l’empor­
ter aujourd’hui contre leRa­
cing Club de Paris ?
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ON NOUS L'A CHANGE
(suite de la 1°“page)

Et Kula n’est pas Kubala mais il est un peulà.
Van Sam se sent devenir unpatron.
Vous verrez que si mon brave Tokpa sort de sa misère

musculaire, il se rabattra plus d’une fois pour de bon et
qu’on pourra redire le bien que j'en ai dit tout le premier,
M avait de quoi égaler Garrincha !

Toujours est­il que théoriquement affaibli, exsangue,
voué aux batailles obscures, le Racing se bat commena­
guère Nimes ou Sedan, arrache les points qu’il abandon­
nait autrefois avec une souveraine désinvolture.

Moi je trouve ça très bien.
Et je ne résiste pas au plaisir de me livrer à une cons­

tatation amusante. Chaque fois que je mets les pieds dans
un vestiaire du Racing, la superposition des visages deLe­
long, Marcel et Bollini me fait penser irrésistiblement à.GilbertBécaud.

1] y a des jours où Bécaud m’exaspère, quand il criaille,
qu’il appuie bêtement des consonnes et se donne des grands
airs soi­disant lyriques, avec des euh ! plein la bouche.

Ça c’est le mauvais Racing et le mauvais Bécaudquifait sourire les vieillards et les enfants par les airs qu’il
sedonne.

Mais il y a des jours, vous savez, où c’est bien Bécaud.
C’estmagnifique.

Et ça c’est le bonRacing.
Alors je vous souhaite le bon Bécaud, quand il ne fait

pas trop l’enfant naïf.
Et je souliaite aussi que ce Gilbert­là écrive un jour

une chanson sur le foot, en regrettant que la pauvre Piaf
ne soit plus Jà pour la chanter.

Roger CHABAUD

Fournitures Générales
CAOUTCHOUC
PLASTIQUES


